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**££ y/?* 

Lecteur ind i f fé ren t , a t t i r é par l a flamme 

Et l a musique de mes yers mystérieux! 

Le aarez-youa, qu*au fond t móbreux de mon ame 

Brule un b ra s i e r luxurieux? 

Son or en fuaion, t isona rouges et roaes , 

Sur tout ce que j e r o i s projetant son ardeur, 

Smpourpre l e p ro f i l dea ê t r e s et des cliosea 

Et traneifigure l a l a ideu r . 

Toute r é a l i t é , banale e t j o u r n a l i è r e , 

ive^oit de aes r e f l e t a une étrange beauté. 

Et gracs a l u i j * é c r i s arec de l a lumière 

Mon poème de Toluptél 

Prèa du b ras i e r et dans aon inourant incendie, 

Arec 1'humaine roix des Tiolona heureux, 

Dans l e s langues du feu trempant l a melodie 

Résonne un OBchestre amoureux. 

Ses chanta passionnés qui s*élèrent dans l*ombre, 

Mariéa aux lueura en de feryents baisers 

Donnent, en m*apprenant la cadence et le nombre, 

Une aile aux mots les plus usés. 



(Le Secret,p.2.) 

Les archeta frémlasanta et les braisea Torrn-ülle» 

Accordant 1*harmonie aTec l*embraaement, 

Bélice pour lea yeux, regal pour lea orelllea, 

M#lent un doublé enchont^ment. 

Tu connaia maintenant le secret de mon ame 

Et pourquoi mea amia m'ont appelé sorcier: 

Sons et couleura, chanta et refleta, muaique et flamme 

Un orcheatre dann un braaier! 


